
LE CYCLE DE LA VIOLENCE CONJUGALE

L’agresseur 
a des accès de 

colère, menace  l’autre 
personne du regard,

 devient silencieux et 
menaçant. La victime est 

inquiète et angoissée; elle tente 
d’améliorer le climat et fait 

attention à ses propres gestes et 
paroles. Elle est sur ses gardes et 

pressent ce qui va arriver.

L’agresseur 
violente l’autre 
personne sur le plan 
verbal, psychologique, 
physique, sexuel 
ou économique. La victime 
se sent humiliée, triste; 
elle a le sentiment 
que la situation est injuste. 
L’agresseur « se défoule » 
sur elle.

L’agresseur demande pardon. 
Il présente ses excuses, pleure, crie 

son amour. Il parle de thérapie ou 
de suicide. La victime lui 

pardonne et donne une autre 
chance. Il redevient doux. La 
victime constate ses efforts, 

et en vient à changer, elle, 
ses propres habitudes 
pour ne plus « s’attirer 

ses foudres ».

L’agresseur trouve des excuses 
pour justifier son comportement 
(fatigue, tristesse, irritabilité, 
provocation de la part de la 
victime). Il rejette la faute 
sur elle. La victime, tente de 
comprendre ses explications,
doute de ses propres 
perceptions, allant 
jusqu’à se sentir parfois 
« responsable de la 
situation ». 
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La violence conjugale est un processus 

qui s’installe dans une relation amoureuse 

et au cours duquel un partenaire va développer 
des comportements de plus en plus violents 
pour exercer un rapport de force dans le but  

de contrôler, de dominer et de soumettre  

l’autre à sa volonté. 

Il existe différentes formes de violence que le 
partenaire peut exercer (psychologique, verbale, 
physique, sexuelle, économique et spirituelle) 
et cela se manifeste généralement de façon 
cyclique. 

Les impacts de la violence conjugale  

sont dévastateurs sur la santé mentale  

et physique des femmes et des enfants  

qui en sont victimes.


